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Aller plus loin

HISTOIRES D’APPEL

Apprendre à lire au Sénégal

Soutenir l’autonomie en Bolivie

Courir contre un fléau sanitaire en Afrique

Vous pouvez contribuer au changement

Sensibiliser aux violences faites aux enfants

Un meilleur avenir en héritage
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Contrôle et transparence

Parce que la préservation de l’environnement est un enjeu pour les générations à venir et qu’elle est de la responsabilité 
de tous, vous pouvez choisir de recevoir vos prochains magazines bâtir ensemble par email uniquement.  

N’hésitez pas à nous en faire la demande en nous contactant au 01 49 49 11 12  
ou sur notre site worldvision.fr, rubrique contactez-nous.

Ce mot de Marguerite Yourcenar pourrait s’appliquer 

à notre action ! Une folie oui, à l’image parfois de 

notre engagement pour tous les enfants du monde. 

2023 a été l’occasion justement de mieux exprimer 

cet engagement autour d’une signature forte qui 

nous oblige : “répondre à l’appel”.  

Elle permet de redire avec force : 

Notre mission, notre urgence, notre mobilisation 

et notre contribution… Ce qui fait le cœur et l’âme 

de World Vision, sera toujours de répondre à l’appel 

de chaque enfant, partout, à chaque minute. Avant 

d’être un résultat, c’est une obligation de moyens !

Notre impact, en agissant de concert sur les 3 

maux de toujours (eau et alimentation, violences et 

éducation, environnement et climat), sans oublier 

que l’enfant doit être considéré comme un tout, on 

peut changer les choses.  

Chers amis, RETOUR SUR L'ANNÉE 2023

Une démarche durable

Diokoul, Sénégal

Mabo, Sénégal

Nettéboulou, Sénégal

Maka Yopp, Sénégal

Lalo Asabi, Éthiopie

Baoulé, Mali

Kpandai, Ghana

Diembéring, Sénégal (nouveau)

Nazirpur, Bangladesh

Phnom Penh, Cambodge

Bato & Tra Bong, Vietnam

Témoignage de Miriam Mbembe, 
Directrice de programme au Kenya

Murun, Mongolie 

Bor Undur, Mongolie

La Union, Salvador (Connu sous le nom  

Caminos de Esperanza par nos donateurs)

San Antonio, Bolivie

Yembori, Bolivie

Témoignage de Cristhian Fernandez, 
Parrain de plusieurs enfants boliviens

Aider l’enfant dans toutes  
ses dimensions

Tada-U, Myanmar (Birmanie)

Dagon Seikkan, Myanmar (Birmanie)

Répondre à l’appel

Urgence syrie
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Il faut toujours un coup de folie pour  

bâtir un destin. »  Marguerite yourcenar

Camille Romain des Boscs

CRÉDITS PHOTO :  

World Vision France 

(sauf mention contraire)

IMPRESSION :  
Reflexiel, Impression Routage,  

Lot N ZA de l’Europe,  
2 Bd de l’Europe,  

91320 Wissous 

PARUTION ET DÉPÔT LÉGAL :  
août 2024

À consulter sur worldvision.fr 

et à partager dans votre entourage.
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Nos projets long-terme

Nos projets de développement

Accélérer le changement
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É D I TO S O M M A I R E

Notre espoir, celui de continuer de croire, preuves à 

l’appui comme vous le verrez dans ce Bâtir Ensemble, 

qu’en aidant chaque enfant à grandir, dans son 

village, son pays, il peut devenir lui aussi à son tour, 

acteur du changement pour son monde. 

Répondre à l’appel, cela peut paraître une folie 

parfois. Une folie oui, mais les enfants sont le matin 

du monde. Une folie oui, mais un projet bien concret, 

structuré dont ce Bâtir Ensemble veut faire la 

pédagogie. Une folie enfin, mais dans les mots de 

Monyneath, 13 ans, qui vit à Phnom Penh au Cam-

bodge, on peut se dire que cette folie vaut la peine 

d’être vécue : 

Ils nous ont beaucoup aidés. Mon père a arrêté de 

boire, il est maintenant chauffeur de moto-taxi et il aide 

ma mère à vendre ses jus de canne à sucre. Je n’ai plus à 

manquer l’école pour l’aider. Moi et mes frères et sœurs, 

nous avons désormais de quoi manger matin, midi et 

soir. » Monyneath, 13 ans, Phnom Penh

Pour Monyneath et les milliers d’enfants, de familles 

accompagnées,
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C’est dans la nature humaine 
de répondre à l’appel. 

Mais certains appels sont moins entendus.  

Pourtant, à chaque minute dans le monde,  

un enfant appelle à l’aide pour grandir.

Les enfants seront toujours en première ligne, là où les 

crises frappent le plus fort. Soulager la souffrance d’un 

enfant, c’est soigner les maux qui le tiennent en étau.

Quand la coopération à l’échelle locale fait bouger les lignes, 

et quand les besoins des familles sont pris en compte…  

On peut donner une chance à des enfants de grandir, pour 

qu’à leur tour, ils puissent changer leur monde.

Quand l’eau et l’alimentation sont accessibles, quand les 

enfants sont protégés et instruits, quand l’environnement et 

le climat ne sont pas mis de côté, on peut changer les choses.

Là où certains pensent qu’il n’y a pas d’issue,  

nous, nous y voyons un appel.

World Vision France – Répondre à l’appel.

N O S  C H I F F R E S  C L É SN OT R E  R A I S O N  D ’ Ê T R E

Retrouvez notre film sur  

www.worldvision.fr
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Agir pour le long terme,  
même en situation d’urgence. 
Dans un contexte de conflit armé  

installé en Syrie, soulager la souffrance 

des enfants et les aider à grandir,  

malgré tout. 

Dans un contexte déjà fragile, un séisme dévastateur 

est venu frapper le pays en février 2023. Grâce à notre 

connaissance du terrain et à la générosité des donateurs, 

World Vision a pu apporter une aide d’urgence dès le 

premier jour pour répondre aux besoins immédiats de 

près de 2 millions de personnes !

L’éducation et la nutrition, clés de voûte de notre action 

dans les camps de réfugiés. Avec le soutien du Ministère 

de l’Europe et des Affaires étrangères, nous sommes 

intervenus pour renforcer l’accès à une éducation et lutter 

contre la malnutrition dans les camps de réfugiés de la 

province d’Idlib en Syrie.

Même dans des cas d’interventions en urgence, œuvrer 

pour offrir malgré tout aux enfants un semblant de vie 

normale est essentiel… C’est le premier pas pour ensuite 

travailler dans la durée afin d’accompagner les enfants non 

pas seulement en cas de crise, mais pour longtemps.

Le projet offre un espoir tangible pour l’avenir de milliers 

d’enfants syriens puisqu’il a eu un impact significatif !

Enfants dont les  
résultats scolaires 
se sont améliorés

Enfants qui ont 
reçu des fournitures 
scolaires

3 4303 046154

NOS RÉUSSITES SUR L’ÉDUCATION 

NOS RÉUSSITES SUR LA NUTRITION 

Enseignants et  
salariés formés 
par nos soins

URGENCE SYRIE ! 

480
Femmes et jeunes filles enceintes  
ou allaitantes ont reçu des compléments 
alimentaires

Ateliers donnés sur  
le thème « tout savoir sur 
les apports nutritionnels »

2 440

15 064
Couvertures et équipements de 

survie distribués

14 045
Repas chauds servis

119 745
Kits d’hygiène distribués

197 460
Personnes suivies  

psychologiquement

380 288
Personnes soignées

Personnes 
hébergées dans des 

abris d’urgence

10 675

World Vision France en Syrie

NOTRE INTERVENTION 
EN SYRIE

A I D E  H U M A N I TA I R E  I M M É D I AT E 1  A N  P O U R  C O N S O L I D E R  L E S  C O N D I T I O N S  D E  V I E
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Dans l’urgence, le temps qu’il faudra.

Là où les pauvretés frappent dans le monde,  

les enfants sont en première ligne.

Répondre présent dès qu’ il le faut, sans partir avant d’être sûr que 

les solutions sur place existent… C’est notre manière de nous en-

gager. En allant au plus urgent, au plus vital, aussi longtemps que 

nécessaire, c’est notre modèle d’intervention.

Comment le faisons-nous ?
Nous faisons le choix de nous focaliser en priorité sur les  

3 problèmes qui sont à la racine de tous les maux, pour soulager  

et participer à changer la donne : le manque d’accès à l’eau potable 

et à une alimentation saine, les violences faites aux enfants et le 

manque d’éducation et d’instruction, le dérèglement climatique  

et les conditions de vie dégradées.   

Nous l’observons sur le terrain : si nous voulons donner une 

chance au parrainage des enfants de fonctionner, il faut agir 

sur ces 3 causes en même temps.

Chez World Vision, c’est une spécificité : toujours comprendre et 

agir sur ces 3 causes simultanément. Beaucoup d’acteurs engagés 

sur le terrain sont souvent spécialisés dans l’un de ces 3 domaines. 

Ce sont parfois des partenaires.

SOULAGER
ET

TRANSFORMER

Violences 
et éducation

Environnement 
et Conditions de vie

Eau et 
Alimentation

UNE DÉMARCHE 
DURABLE

Si on ne change pas les conditions de vie, si 

nous n’accompagnons pas les familles, les 

fratries, les éducateurs, les structures civiles, 

les futurs employeurs… Comment imaginer 

un futur plus sûr pour tous ces enfants ?

Changer l’avenir 
des enfants

N OT R E  M É T H O D E P R O J E T S  L O N G -T E R M E
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Les jeunes ont la parole.

Dans le même temps, nous avons poursuivi nos pro-

grammes axés sur la protection des plus jeunes contre 

toute forme de violence, d’abus ou d’exploitation, ainsi 

qu’à la lutte contre les mariages d’enfants. Sessions 

de sensibilisation à l’éducation positive, formation au 

leadership, émissions radio dédiées... 

Diokoul, Sénégal

L’ÉDUCATION, VECTEUR  
D’ÉMANCIPATION

Dans l’une des régions les plus pauvres du Sénégal, 8 élèves sur 10 savent désormais 
lire dès le CE1. Le Conseil municipal des enfants et les groupes de jeunes participent 

activement aux programmes d’éducation et de protection les concernant.

Des lectures pour tous.

À 280 kilomètres à l’est de la capitale du Sénégal, Dakar, 

la région de Kaffrine est l’une des plus pauvres du pays. 

La commune de Diokoul couvre une zone regroupant 

environ 34 000 habitants, répartis dans 33 villages qui ne 

comptaient en 2006 que 10 écoles élémentaires. Elle en 

accueille aujourd’hui 22, ainsi qu’un lycée mixte et 6 écoles 

préscolaires. L’impact a été tel qu’un lycée a été ouvert. 

Les élèves peuvent désormais passer le bac sur place, un 

véritable plus pour lutter contre le décrochage scolaire.

L’un des 25 clubs de lect ure 
de la région de Diokoul

villageoises d’épargne et de crédit ont 
été créées, portant leur nombre total 
à 255 en 2023.

nouvelles associations

Engagées dans les processus de décision 
en 2023, contre 20% en 2019.

60% de femmes

Grâce aux groupes d’épargne, beaucoup d’exploitations  
familiales sont désormais dirigées par des femmes.

Sont en mesure de  
subvenir seuls aux besoins 
de leurs enfants en 2023,
contre 28% en 2022.

Grâce aux formations 
dispensées à 264  
maraîchers, contre  
19 tonnes en 2022.

137 t. 
vendues

41% 
des ménages

79,61%
des élèves ont été admis 
au certificat d’études 
élémentaires.

Ce taux était de 42,85% en 2006.

15 
J’ai été formée à la protection des enfants et à la lutte 

contre les abus. Depuis que les enfants sont soutenus par le 

club, avec l’appui du Comité local de protection des enfants, 

nous observons une diminution des mariages précoces et des 

abus, ainsi qu’un taux de scolarisation élevé. » 

Tachin Patrick Maraa, Manager de programme

Mabo  - Sénégal

DONNER AUX JEUNES LES CLÉS  
DE LA RÉUSSITE

Dans cette région du sud du Sénégal, nos équipes continuent d’œuvrer en priorité 
pour l’amélioration de l’enseignement et la protection des enfants, et impliquent les 

jeunes eux-mêmes dans la poursuite de cet objectif.

Une jeunesse actrice de son avenir !

À 280 kilomètres de Dakar dans l’arrondissement de 

Mabo, ce programme couvre 75 villages accueillant 

environ 48 000 habitants. En 2023, les 6 clubs d’enfants 

et le club d’adolescents ont rassemblé 1 057 participants.

Au sein de ces groupes, les plus jeunes sont invités à 

s’exprimer et à communiquer, tandis que les 12-18 ans 

apprennent à devenir des citoyens, acteurs d’un envi-

ronnement apaisé. Par ailleurs, 30 jeunes du groupe de 

pairs éducateurs ont été formés aux droits de l’enfant et 

à la prise de parole en public.

Enseignement, des progrès constants.

Dans le même temps, notre méthode d’apprentissage 

de la lecture a été mise en œuvre dans 13 écoles et 

nous avons distribué 516 kits scolaires. 1 215 enfants 

ont participé aux 20 clubs de lecture. Ce sont 68% des 

enfants qui savent désormais lire à la fin du CE et le taux 

de réussite au certificat d’études élémentaires a atteint 

87%, contre 28% en 2018.

dans les processus de décision familiaux 
et communautaires, contre 48% en 2022.

ont bénéficié d’un 
appui en engrais.

216 ménages  
vulnérables Du groupe d’épargne ont 

développé des activités 
génératrices de revenus.

3 215 membres

de femmes sont  
activement engagées 

J’exprime ma reconnaissance à l’ensemble 

des parrains pour leur contribution à  

l’épanouissement des enfants, des familles  

et des communautés. Leur accompagnement 

contribue à changer la vie de toutes  

ces populations qui étaient dans une situation 

caractérisée par une vulnérabilité notoire. » 

Samba Gning, Directeur de programme

tonnes vendues
Grâce aux formations dispensées à 216 
maraîchers, contre 19 tonnes en 2022.

81

P R O J E T  L O N G -T E R M EE N S E I G N E M E N T  E T  É D U C AT I O NL’ É D U C AT I O N  D E S  E N FA N T SP ROJ E T  LO N G -T E R M E

E t aussi

E t aussi

Invest ir dans l’agricul t ure

65%

Les jeunes sont invit és à part iciper en classe
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d’épargne ont été 
créés, portant 
leur total à 146.

villageois de protection 
de l’enfance ont été créés.

nouveaux 
groupes

nouveaux 
comités

15 

5 

82% des femmes
sont activement engagées dans les processus de 
décision au sein de leur ménage.

ont bénéficié d’une 
meilleure alimentation 
grâce à la fabrication 
de farine enrichie.

702 enfants

Les enfants vivent dans un environnement 

beaucoup plus protecteur et les familles sont plus 

engagées pour leur bien-être.  

Merci de contribuer à bâtir un monde meilleur  

pour les enfants et leurs familles. »

Agnès Gning, Responsable du programme

Nettéboulou, Sénégal

AIDER LA POPULATION  
À TOUS LES NIVEAUX

Les résultats obtenus en matière de protection des enfants, de santé et de sécurisation économique des familles 
permettent de mettre l’accent sur l’amélioration de l’enseignement.

Des progrès sur tous les fronts.

Au sud du Sénégal, à Nettéboulou, ce programme 

couvre 34 villages et environ 22 000 habitants. Nous 

progressons dans tous les domaines visant à la protec-

tion et l’épanouissement des enfants. Ainsi, en 2023, 

grâce à l’action des comités villageois, des 18 clubs 

d’enfants et des 2 groupes de jeunes pairs éducateurs,  

la totalité des ménages interrogés déclare ne pas avoir 

entendu parler ou fait face à des cas de maltraitance ! 

Par ailleurs, la création de 4 nouveaux forages, l’instal-

lation de bornes-fontaines et la formation du personnel 

médical font reculer les maladies infectieuses.

Des avancées au profit de l’enseignement.
Les progrès concernant la protection et la santé des 

enfants ont également permis de renforcer nos actions 

en faveur de l’enseignement. 45 enseignants ont été 

formés à notre méthode d’apprentissage de la lecture, 

2 nouveaux clubs de lecture ont été créés, portant leur 

total à 22. Ces clubs ont accueilli plus de 2 200 élèves.

Ces efforts portent leurs fruits.

En 2023, 86% des élèves ont obtenu leur certificat de 

fin d’études élémentaires. De plus, 88% des filles et 

85% des garçons sont désormais inscrits à l’école.

E t aussi

94%
des ménages disposent 
d’une alimentation  
suffisante et diversifiée.

et mères de jeunes enfants ont été 
informées sur la nutrition et l’hygiène.

femmes enceintes2 033

Maka Yopp, Sénégal

AMÉLIORATION DE L’ÉDUCATION 
DES ENFANTS

Avec la protection des enfants qui était notre priorité l’année passée, nos équipes en 2023 ont 
également porté leurs efforts vers l’amélioration de l’enseignement sur place.

Un accent mis cette année 
sur l’enseignement.

Au sud du Sénégal, notre programme ouvert en octobre 

2021 couvre 33 villages accueillant environ 43 600 

habitants. La nécessité de renforcer l’enseignement 

est un défi majeur dans cette région très pauvre : le 

déficit d’enseignants y est important, avec un manque 

de structures adaptées (matériel scolaire, alimentation 

en électricité, cantines, toilettes…).

Deux fois plus d’enseignants.

En 2023, 10 nouvelles écoles primaires (pour un total 

de 20) ont bénéficié de notre méthode d’apprentissage 

de la lecture, grâce à la formation de 36 enseignants 

supplémentaires. 10 nouveaux clubs de lecture animés 

par 42 volontaires ont été créés. 

Les écoles et les clubs ont reçu près de 1 100 livres, et  

2 172 parents, dont 1 448 femmes ont été sensibilisés à 

l’importance de l’enseignement. De plus, 3 écoles ont été 

équipées de pupitres et la distribution de kits scolaires a 

permis à 850 enfants de suivre les cours dès la rentrée.

des enfants sont capables de 
lire avec compréhension à la fin 
du CE1, contre 8% en 2021.

53%

Depuis ma formation aux techniques de 

prise de parole en public, je n’ai plus peur de parler 

devant des adultes. Le directeur de la radio m’a 

suggéré de faire des émissions sur les enfants.  

J’en suis vraiment heureuse. »

Oulimata, Élève de 3ème

ont été formées à la  
protection des enfants.

- dont 228 filles -  
participent aux 4 clubs 
d’enfants, dont 2 ont 
été créés cette année.

ont été formés aux 
droits de l’enfant, à la 
prise de parole en public 
et au leadership.

800

44840

personnes

enfantsCollégiens

P R O J E T  L O N G -T E R M EE N S E I G N E M E N T  E T  É D U C AT I O NP R O T E C T I O N  E T  B I E N - Ê T R EP ROJ E T  LO N G -T E R M E

Comit é de prot ect ion de l 'enfance 
avec l’adjoint au sous-préfet

E t aussi

La case de sant é réhabilit ée de Bantant int y
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Lalo Asabi, Éthiopie

GUÉRIR LA RÉGION ET LES POPULATIONS, 
ABÎMÉES PAR LES CONFLITS

La guerre entre le gouvernement éthiopien et les rebelles de la région du Tigré (au nord du pays) a fait 
plusieurs centaines de milliers de morts et entraîné le déplacement de plus de 4 millions de personnes. 

Elle s’est achevée fin 2022 mais les traces laissées par ce conflit sont encore bien là. 

Par-delà la guerre.

La région de Lalo Asabi subit les conséquences de cette 

instabilité, qui a de plus entraîné une forte baisse de la 

production agricole et une inflation galopante. Dans ce 

contexte, assurer la sécurité alimentaire et nutritionnelle, 

en particulier des enfants, des femmes enceintes et des 

jeunes mères reste une priorité. 7 villages (couvrant 225 

hectares de terre cultivable) mettent en œuvre des tech-

niques assurant un meilleur rendement de leur production. 

Nous avons pu également fournir aux agriculteurs des 

semences de légumes, des plants de fruits et des volailles.

L’eau, une ressource vitale.

Parmi les autres objectifs identifiés dès l’ouverture de 

notre programme, l’accès à une eau propre est indis-

pensable pour lutter efficacement contre les épidémies 

de paludisme et de fièvre typhoïde, préserver la santé 

des jeunes enfants et améliorer leur état nutritionnel. 

Aujourd’hui 86,5% des ménages disposent d’un endroit 

dédié au lavage des mains, et la quasi-totalité des parents 

et aidants (98%) ont adopté les bons réflexes.

E nfant s du programme et leur coordinat eur

88%
de la zone utilisent désormais 
une installation d’eau potable, 
contre 74% en 2019.

Désormais je peux boire de l’eau potable tous les jours 

et je ne suis plus malade. Ma mère ne s’inquiète plus pour 

ma santé et n’a plus à parcourir de longues distances pour 

aller chercher de l’eau. » Feben, 13 ans

dédiés au développement de 
la petite enfance ont accueilli 
101 filles et 109 garçons.

7 centres17 villages
abritent un comité 
de bien-être de 
l’enfant.

70

64

jeunes et 
adolescents

enfants - dont 32 filles et 32 garçons -

dont 30 filles, ont été 
formés à la création 
d’entreprise.

dont 930 filles, 
ont participé à des clubs 
et camps de lecture.

enfants1 880

sont membres des parlements d’enfants, et 
participent aux décisions de la communauté 
concernant leur sécurité et leur protection.

Baoulé, Mali

FAVORISER LA RÉSILIENCE PAR L'ENSEIGNEMENT
Malgré l’instabilité politique et économique depuis 2021, le Mali résiste. Le contexte difficile n’a 
pas entamé notre détermination à soutenir l’éducation, la santé, la nutrition et la protection des 

enfants dans les communes de Didiéni et Sagabala où vivent environ 66 000 habitants.

A l’école de la lecture.

L’apprentissage de la lecture est la première clé d’un 

enseignement réussi. 26 enseignants ont été formés à 

notre méthode dont bénéficient 5 306 élèves. Les cinq 

nouvelles écoles couvertes par ce programme ont reçu 

600 livres et l’enseignement se poursuit à travers les 25 

clubs de lecture.

Lala et ses livres

de protection de 
l’enfance sont formés 
à l’identification et au 
signalement des abus.

constituent le nouveau 
parlement d’enfants de 
la commune de Didiéni.

25

comités

enfants100

2 277

dispositifs

personnes

de lavage des mains  
ont été distribués à des  
ménages vulnérables.

dont 1105 femmes et 492 
enfants, ont été sensibilisées 
aux bonnes pratiques d’hy-
giène et d’assainissement.

22

- dont 10 filles -

La vaccination et la nutrition  
au cœur de la santé.

Pour protéger les enfants des maladies infectieuses, nous 

avons renforcé l’équipement des centres de santé qui 

pratiquent la vaccination, notamment avec la fourniture 

de deux motos permettant d’accéder aux villages les plus 

reculés, de 5 glacières médicales et de 5 porte-vaccins. 

L’adoption de bonnes pratiques nutritionnelles est tout 

aussi indispensable. 3 100 personnes, dont 2 755 femmes, 

ont été formées au suivi de croissance, afin d’identifier 

les cas de malnutrition, et 2 nouveaux centres de santé 

ont reçu 310 kg de céréales, ainsi que haricots, arachides, 

fruits et légumes, viande...

présents à Baoulé 
contre 25 en 2022.

83 groupes 
d’épargne

La qualité de l’éducation s’est améliorée 

grâce à des approches innovantes. Les parents 

accordent plus d’attention aux enfants, qui sont  

à l’abri de certaines maladies grâce à l’eau  

potable. L’économie des populations s’est  

améliorée, notamment celle des femmes. »

Diougodi Diolo, Responsable du programme

E t aussi

P R O J E T  L O N G -T E R M EP R O T E C T I O N  D E S  E N FA N T SP R O T E C T I O N  D E S  E N FA N T SP ROJ E T  LO N G -T E R M E

des ménages utilisent une 
installation d’eau potable. 
C’est 22% de plus qu’en 2021.

94%

E t aussi

S'éduquer même en t emps de guerre
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D É V E L O P P E M E N T  É C O N O M I Q U E

Kpandai - Ghana

AGIR GLOBALEMENT DANS LA RÉGION 
LA PLUS PAUVRE DU PAYS

Dans l’une des régions les plus pauvres du Ghana, notre programme ouvert fin 2022 a consacré ses premiers 
efforts à la protection des enfants. Dans le district de Kpandai, ce premier programme au Ghana doit répondre 
à l’insécurité alimentaire et au manque d’accès à l’eau potable, à la malnutrition infantile, au travail précoce... 

Des défis multiples et interdépendants !
Dès cette première année d’activité, près de 5 000 

habitants ont été formés aux droits sacrés de l’enfant, 

désormais placés sous la vigilance d’un comité de pro-

tection de l’enfance. De plus, 22 animateurs ont créé 10 

clubs d’enfants afin de les informer sur leurs droits, les 

aider à développer leur confiance en soi et les impliquer 

dans les processus de décision les concernant. Autant 

d’étapes vers la prise en main de leur propre avenir.

Une première année dédiée aux enfants.

A la frontière avec le Burkina Faso, la population du 

district de Kasena Nagana West subit l’insécurité ali-

mentaire chronique, à laquelle nous avons répondu en 

2023 par la mise en œuvre d’un programme spécial de 

12 mois. Au cours de cette période, 160 producteurs ont 

suivi nos sessions consacrées à la régénération naturelle 

assistée, à l’amélioration des pratiques agricoles et à la 

gestion durable des ressources. 

De plus, la création de 3 groupes d’épargne et de crédit 

permet d’envisager le développement économique et la 

sécurisation des populations, pour que les enfants soient 

protégés du travail infantile et des mariages précoces, 

qu’ils aillent à l’école et soient en bonne santé.

86%
de la population travaille  
dans l’agriculture - élevage,  
pêche, culture, sylviculture.

Merci pour votre générosité en faveur des 

enfants les plus vulnérables. Mon souhait est 

qu’ils vivent dans un environnement aimant, sûr 

et prospère qui les aidera à réaliser leur potentiel 

pour mener une vie épanouie. »

Tachin Patrick Maraa, Responsable du programme

C’est au Sénégal que nous avons ouvert notre pre-

mier programme. 20 ans plus tard, ce pays reste une 

priorité. Nous sommes fiers d’avoir pu ouvrir Diem-

bering et assister les populations les plus vulnérables 

malgré des défis d’accès spécifiques à la région. Les 

équipes de World Vision ont mis l’accent sur les liens 

avec les communautés, autorités locales et religieuses. 

Ces relations permettent l’appropriation des projets et 

garantissent un impact sur le long terme. »

Pauline Le Levreur, Responsable du programme 

World Vision France

Diembéring  - Sénégal

GARANTIR L’ACCÈS À L’ÉDUCATION 
POUR TOUT LE MONDE

Cette commune de la région de Ziguinchor est composée de 21 villages, 4 îles et 3 presqu’îles. 
Malgré cette proximité avec l’eau, l’accès à l’eau potable est limité, entraînant  

des maladies fréquentes, chez les enfants notamment (malnutrition et diarrhées chroniques). 

700 enfants attendent d’être parrainés à 
Diembering au Sénégal ! 

Nous avons ouvert ce programme en octobre 2023 pour 

aider les villages à obtenir des soins médicaux de qualité. 

Les enfants souffrent de malnutrition et de maladies 

fréquentes, exacerbées par l’accès limité à l’eau potable.

Une éducation entravée, notamment par les 
mariages et grossesses précoces.

Nous travaillons pour informer la population sur les droits 

avec les associations de jeunes, les leaders locaux, ainsi 

que les écoles pour améliorer les capacités de lecture 

grâce à notre méthode Unlock Literacy (qui obtient 

d’excellents résultats à Mabo et Diokoul). Un centre de 

conseil pour adolescents est prévu pour les enfants, 

adolescents et parents.

NOUVEAUÉ D U C AT I O N  D E S  E N FA N T S

pouvaient satisfaire 
leurs besoins alimen-
taires en 2017.

6,2%
des ménages

19,1%
des élèves
étaient capables de 
lire et comprendre 
un texte en 2017.

E t aussi
46%
des ménages
n’ont pas accès  
à l’eau potable.

vit avec moins  
de 1,80€ par jour.

de la population
76,9%

Le développement économique est clé.

Les habitants dépendent de l’agriculture et de la pêche. 

Nous soutenons l’entrepreneuriat des jeunes et des 

femmes avec des formations et informations pour di-

versifier leurs revenus. Grâce au parrainage d’enfants, 

nous travaillons avec les familles, les éducateurs et les 

structures locales pour déployer des projets durables.

Notre objectif est de créer des changements positifs et 

durables, mesurables sur une période de 10 à 15 ans.

P R O J E T  L O N G -T E R M EP ROJ E T  LO N G -T E R M E

Parrainez  

un enfant  

dès à présent

L’accès aux soins de sant é, un enjeu majeur
Les clubs d’enfant s leur permet t ent de défendre leurs droit s
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Nazipur, Bangladesh

AUGMENTER L'INDÉPENDANCE 
ÉCONOMIQUE DES FAMILLES

Au nord du Bangladesh, notre programme entré en phase de transition enregistre nombre de résultats 
encourageants pour la santé, la protection des enfants et le développement économique des familles.

Un revenu moyen en hausse de 22%.

Et parce que la santé des enfants passe également par la 

sécurisation économique de leurs parents, 600 femmes 

ont été formées à des techniques agricoles durables, ainsi 

qu’aux techniques de vente. 

Toutes sont désormais engagées dans une activité 

génératrice de revenus – agriculture, élevage, petit 

commerce... Ce qui a permis de porter le revenu mensuel 

moyen des ménages à 124 €, contre 102 € en 2022.

La réussite en ligne de mire.

Dans cette région très pauvre du Bangladesh, au nord du 

pays, ce programme couvre une zone s’étendant sur 81 

villages. La santé nutritionnelle des enfants et l’adoption 

de meilleures pratiques hygiéniques sont depuis l’origine 

au cœur de nos actions. 

En 2023, 838 familles ont reçu des conseils sur la nutrition 

lors de visites à domicile. 5 693 enfants de moins de 5 ans 

ont participé aux sessions de suivi de croissance, à la suite 

desquelles 66% d’entre eux ont rapidement pris du poids. 

7 enfants sur 10 reçoivent désormais une alimentation 

diversifiée, contre 61,5% en 2022. Dans le même temps, 

15 puits et 252 toilettes ont été construits et 5 187 per-

sonnes ont été sensibilisées aux pratiques hygiéniques.

Phnom Penh, Cambodge

UNE JEUNESSE À PROTÉGER
ET À ÉPAULER

Après l’hygiène et l’alimentation par le passé, 2023 a été une année pour nous concentrer sur la sécurité des 
enfants et adolescents avec le concours actif des groupes de jeunes, pleinement investis dans ces actions.

Une jeunesse à soutenir.

À Phnom Penh, l’accroissement de la population est un 

enjeu majeur (de 3,6 millions en 2020 à plus de 7 en 2030). 

La population pauvre, vivant dans des bidonvilles, fait 

face à des risques multiples et en particulier les jeunes 

et adolescents.

Des résultats encourageants grâce à l’action 
de groupes.

La création de 21 groupes réunissant plus de 2 000 

membres a débouché sur la mise en œuvre d’autant de 

projets visant à mettre fin à la violence contre les enfants, 

ainsi qu’à la lutte contre la consommation de drogue et la 

sécurité alimentaire. Près de 1 400 parents ont suivi les 

ateliers de sensibilisation à l’éducation parentale positive, 

appuyés quand cela s’avérait nécessaire par un soutien 

psychosocial dispensé lors de visites à domicile. 

L’autonomie comme objectif.

Afin de préparer et former les acteurs locaux, nous 

avons initié des cycles de formation qui ont permis 

d’élaborer des plans d’action de lutte contre la violence 

envers les enfants, mais aussi sur l’hygiène, les risques 

domestiques, l’économie familiale, la gestion d’entreprise 

ou l’environnement. 

Pas moins de 13 375 personnes, dont 8 715 femmes ont 

d’ores et déjà bénéficié de ces initiatives.

Le programme met un accent sur la prévent ion de la sécurit é des enfant s

ont reçu un  
système de  
traitement d’eau.

2

familles vulnérables

écoles  
primaires90%

40%

des membres

des ménages

de groupe d’épargne  
ont accédé à des prêts.

ayant suivi les formations 
commerciales ont pu amé-
liorer la santé, la nutrition et 
l’éducation de 4 288 enfants.

79

J’exprime mes sincères remerciements et 

ma gratitude aux parrains pour leur soutien au 

bien-être des enfants de Nazirpur. »

Poritosh Rema, Responsable de programme

Nous avons pu changer la vie de milliers de 

filles et de garçons, en particulier les plus vulné-

rables. En investissant dans l’avenir des enfants, 

nous pouvons  briser le cycle de la pauvreté. »

Narin Chim, Directeur du projet
villageois ont mis  
en œuvre une approche  
« éco-village ».

4 comités
de développement

949
jeunes
se réunissent régulièrement 
au sein des 73 forums d’en-
fants actuellement actifs.

de développement villageois ont été formés 
au leadership, à la gestion coopérative, à la 
communication et au management d’équipes.

626 membres des comités

101 351
personnes - dont 63 058 enfants - 
ont bénéficié directement de nos 
programmes à Phnom Penh.

vulnérables ont reçu 
des kits d’hygiène, 
gourdes, masques 
chirurgicaux, t-shirts...

4 733 enfants

ont bénéficié d’une aide matérielle - mobilier 
élémentaire, glacière, machine à coudre... en vue 
de démarrer une activité.

D É V E L O P P E M E N T  É C O N O M I Q U EP ROJ E T  LO N G -T E R M E P R O J E T  L O N G -T E R M EP R O T E C T I O N  E T  A U T O N O M I E

E t aussi

E t aussi

84,7%
des ménages utilisent un 
assainissement amélioré, 
contre 81,4% en 2022.

Dix point s d’accès à l’eau potable 
ont ét é installés
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2 NOUVEAUX PROGRAMMES DANS L’UNE DES 
ZONES LES PLUS PAUVRES DU VIETNAM

Situés dans la province de Quang Ngai, Ba To et Tra Bong, appartiennent à l’un des districts les plus pauvres 

du Vietnam, avec un taux de pauvreté 7 fois plus élevé que la moyenne nationale. 33% des enfants y meurent 

avant l’âge de 5 ans, un taux alarmant comparé à la moyenne nationale de 2,1%. 

À Bato, les enfants subissent des violences,

et des mariages précoces (55 cas recensés en 2022.  

Le taux de scolarisation est de 68% contre 98% nationa-

lement. 34% des familles n’ont pas accès à l’eau potable.

Au Kenya, le mariage d’enfants est dû  
à la pauvreté, aux traditions culturelles 
et aux inégalités entre les filles  
et les garçons.

Kenya Big Dream, c’est l’idée de pouvoir offrir une vie 

pleine et épanouie à tous les enfants en mettant fin au 

mariage d’enfants, un fléau qui affecte particulièrement 

les filles.

Moi Miriam, j’étais destinée à être mariée de force. 

L’éducation m’a sauvée !

Dans mon village, aucune fille ne dépassait l’école 

primaire. Beaucoup étaient mariées dès la cinquième 

année. J’étais destinée à suivre le même chemin, mais 

j’ai eu la chance et la détermination de briser ce cycle. 

Grâce au soutien de mes enseignants, j’ai été la pre-

mière fille à aller au lycée puis à l’université ! 

Mon père, initialement opposé à l’éducation des filles, a 

changé d’avis en voyant mes résultats. Dès ma première 

année universitaire, j’ai pu prendre en charge les frais 

de scolarité de mes sœurs grâce à un prêt étudiant. 

Aujourd’hui, tous mes frères et sœurs sont éduqués et 

occupent des emplois dignes, certains comme cadres.

Si on peut aider une famille,  

alors on peut aider tout un pays.

Transformer une famille, une communauté entière, est 

possible en s’attaquant aux causes profondes qui pro-

voquent le mariage d’enfants. Aller à l’école pour une 

petite fille de 5 ans, c’est un rêve souvent inatteignable ! 

Mon histoire est devenue un rêve d’espoir et de liberté 

pour mes sœurs et d’autres filles de mon quartier.

Aujourd’hui, en tant que directrice,  

je soutiens le Kenya Big Dream avec  

passion et détermination,

sachant que nos efforts pour changer les mentalités, 

promouvoir l’éducation et renforcer l’autonomie écono-

mique peuvent transformer la vie de nombreux enfants. »

Miriam

TÉMOIGNAGE DE   MIRIAM MBEMBE, 
Directrice des opérations au Kenya

À Ba To comme à Tra Bong,

les habitants sont exposés aux  

inondations et glissements de  

terrain (162 habitations détruites  

en 2022 à Tra Bong) : 

Préparer la population à faire face  

aux catastrophes naturelles et au  

changement climatique est primordial.

Ba To Tra Bong

Dans les deux programmes,  
les enjeux sont similaires :

1) La protection des enfants  

(mariages précoces et violences)

2) L’accès au soin  

et aux pratiques d’hygiène

3) L’accès à l’éducation et l’amélio-

ration des infrastructures scolaires.

L’ouverture simultanée de deux nouveaux programmes en quelques mois a été un 

vrai défi pour les équipes. Elles ont su le relever avec panache. Aujourd’hui nous sommes 

heureuses et fières de présenter les programmes de Ba To et Tra Bong.  

Deux programmes à travers lesquels, ensemble, nous allons pouvoir répondre aux besoins 

de milliers d'enfants en matière de santé, développement économique et protection. »

Habassou Kouene, Directrice des programmes

À Tra Bong, accès à l’eau, éducation,

et résilience climatique sont les priorités. La malnutrition 

et les maladies liées à l’eau sont fréquentes et seulement 

50% des infrastructures scolaires sont exploitables.

A U  C Œ U R  D E  L’A C T I O NL A  V I E  A U  K E N YAN O U V E AU X  -  P R O J E T  L O N G  T E R M E

Pour soutenir les habitants  
de Ba To et Tra Bong  
scannez ce QR code

2 0 Bâtir Ensemble 2 1Bâtir Ensemble



Voir l’enfant comme un tout, 
dans un tout.

Une approche intégrale de l’enfant,  

dans son environnement.

Voir l’enfant comme un tout, c’est agir pour lui dans la globalité de 

ses besoins, son entourage, son cadre de vie et tout l’environnement 

qui l’entoure. Cette démarche, qui prend sa source dans les valeurs 

chrétiennes, est notre marque de fabrique. 

Comment le faisons-nous ? 
Nous avons le devoir de prendre en compte l’enfant tel qu’il est,  

dans la globalité de ses besoins. Ces besoins, tels que décrits dans  

la pyramide de Maslow, sont bien connus.

Mais à la différence d’une hiérarchie qui viserait à traiter les sujets 

par ordre d’arrivée, nous voyons, nous un tout dans chacune des 

facettes qui constituent les besoins intégraux de chaque enfant.

Cette différence dans le regard posé se traduit par des actions 

concrètes et intégrées. D’abord pour soulager puis aider chaque 

enfant à grandir pour que lui, demain, soit l’acteur de  

changement de son monde, avec l’aide de ceux qui l’entourent.

Accomplissement 
et épanouissement

Appartenance 
et reconnaissance

Sécurité et 
confiance

Santé  
et Bien-Être

Estime 
et respect

TRANSFORMER

SOULAGER

Dimension 
spirituelle

Dimension 
psychologique

Dimension 
matérielle

AIDER L’ENFANT 
DANS TOUTES 
SES DIMENSIONS

Parrainer un enfant, concrètement, ça marche comment ?  

Il s’agit bien sûr d’un suivi individuel, constant… en prenant soin 

des enfants de toute la zone. Ainsi, pour chaque enfant parrai-

né, ce sont en réalité cinq enfants qui sont aidés en moyenne. 

Notre mode 
d’action

2 2 Bâtir ensemble

N OT R E  M É T H O D E P R O J E T S  D E  D É V E L O P P E M E N T
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Tada-U, Myanmar (Birmanie)

LA SANTÉ ET LA NUTRITION DES ENFANTS 
COMME OBJECTIF PRIORITAIRE

Au centre du Myanmar, notre programme ouvert en 2022 doit composer avec la situation 
politique très instable du pays et les restrictions qui l’accompagnent.

Une première année sous tension.

A 20 km au sud-ouest de Mandalay, la deuxième ville du 

pays, notre programme lancé dans le district de Tada-U 

est proche de certaines zones de combat entre le pouvoir 

central et les troupes rebelles. Avec les restrictions en 

vigueur, ce contexte perturbe l’activité de nos équipes. 

Néanmoins, avec l’appui de nos partenaires locaux, 

nous avons pu maintenir la correspondance entre 1 148 

enfants et leurs parrains et marraines.

Améliorer la santé nutritionnelle des enfants.

La santé et la nutrition des enfants constituent l’un des 

objectifs prioritaires de notre programme. A cette fin 

41 volontaires ont été formés aux soins postnataux et 

à la santé nutritionnelle des nourrissons et des jeunes 

enfants. 

940 femmes enceintes et mères allaitantes ont acquis 

des connaissances sur la nutrition, qu’elles ont com-

mencé à mettre en pratique. Par ailleurs, 10 systèmes 

de traitement des eaux et/ou points d’accès ont été 

installés, assurant l’accès à une eau propre et sûre à 5 

587 personnes, dont 431 garçons et 340 filles.

Dix point s d’accès à l’eau potable 
ont ét é installés

réunissant 278 femmes et  
56 hommes ont été créés.

17 groupes d’épargne

E t aussi

70 enfants
ont reçu du matériel 
scolaire.

ont été formés aux  
pratiques d’épargne.

volontaires44

S A N T É  E T  N U T R I T I O NP ROJ E T  D E  D É V E LO P P E M E N T

Grâce à votre soutien nous sommes déterminés à tra-

vailler sans relâche pour améliorer le bien-être des enfants, 

de leurs familles et de leur communauté, dans l’optique 

d’un avenir meilleur. »

Khup Lian Mang, Responsable de programme

42
volontaires ont été formés 
aux questions de protection et 
de droits des enfants.

2 296 familles
vulnérables ont reçu 
du riz et des conserves 
de poisson.

Dagon Seikkan, Myanmar (Birmanie)

INSÉCURITÉ, RÉCHAUFFEMENT CLIMATIQUE 
ET CRISE ALIMENTAIRE

Au Myanmar, la situation politique et la crise économique compliquent le travail de 
nos équipes dans la zone péri-urbaine de Rangoun où notre programme s’efforce de 

poursuivre ses objectifs, avec l’appui des partenaires locaux.

Agir dans un contexte perturbé.

Interdiction des rassemblements, coupures de courant 

fréquentes... Les conséquences du coup d’Etat de 2021 

continuent de perturber les activités de notre programme 

dans le district de Dagon Seikkan, près de la plus grande 

ville du pays. Malgré ce contexte, nos équipes poursuivent 

leurs actions en faveur de la protection et de la santé des 

enfants, ainsi que du développement économique des 

ménages les plus vulnérables.

Nutrition, prévention, protection.

En 2023, 3 040 enfants de moins de 5 ans et leurs 

parents ont participé à des sessions mensuelles de suivi 

de croissance, destinées à apprendre à identifier les 

signes de malnutrition et à améliorer l’alimentation des 

nourrissons et des jeunes enfants. 

Dans le même temps, 715 femmes ont participé à une 

campagne de promotion des pratiques hygiéniques, afin 

de lutter contre les maladies hydriques. 2 308 parents 

ont été sensibilisés à la prévention des mariages précoces 

et 5 groupes de protection de l’enfance sont désormais 

autonomes, actifs dans la zone de notre programme.

May May et les enfant s du programme

ont été formés à 
l’entrepreneuriat.

80 ménages12 nouveaux 
groupes d’épargne
ont été créés, portant 
leur nombre total à 129.

Grâce à vous, nous nous efforçons chaque jour 

d’améliorer le bien-être des enfants, de renforcer leurs 

familles et leur communauté pour leur avenir. »

May May Say, Responsable de programme

E t aussi

ont déjà lancé une activité 
(couture, petite restauration…) 
leur permettant d’augmenter 
significativement leur revenu.

20 éleveurs

P R O J E T  D E  D É V E L O P P E M E N TA L I M E N TAT I O N  E T  S A N T É

Créat ion d’un comit é de sant é

Don de livres aux enfant s

60
éleveurs
ont reçu une formation 
en vue d’augmenter 
leur productivité.
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Murun, Mongolie

FAIRE FACE À UN CLIMAT IMPITOYABLE  
Murun, dans la province de Khuvsgul, subit des conditions climatiques extrêmes (-52°C à +20°C).  
Plus de 30% de la population vit en dessous du seuil de pauvreté et le taux de chômage est élevé.  

Le programme lancé en 2023 vise à aider plus de 14 000 personnes.

La priorité N° 1  ? Protéger les enfants.

En raison du chômage et de l’alcoolisme, de nombreux 

enfants sont victimes de violences. L’école n’est pas un 

lieu sûr et les trajets sont dangereux. Nous sensibilisons 

la population aux droits sacrés des enfants et organisons 

des ateliers de formation.

L’élevage, principale source de revenus, est menacé par 

la désertification. Pour y répondre,  nous proposons des 

formations sur l’entrepreneuriat et la gestion de budget 

pour augmenter les revenus des familles. C’est essentiel 

pour améliorer les revenus des familles et mener une 

action pérenne.

Une région en proie aux catastrophes  
naturelles.

La région est fréquemment touchée par des catas-

trophes naturelles, avec 28 tremblements de terre enre-

gistrés en 2022 ! Nous formons les familles à se préparer 

et à réagir face à ces événements.

L’enjeu de l’accès à l’éducation et aux soins.

Les infrastructures scolaires et hospitalières sont insuf-

fisantes. Nous mettons en place des microprojets pour 

améliorer l’accès à l’éducation, à la santé et à l’eau potable.

 Julie et Annelise auprès des habitant s de Murun

B I E N - Ê T R E  E N  C L I M AT  H O S T I L E

Cette année j’ai eu la chance d’aller à la rencontre des 

enfants de Murun. Ce voyage a été riche en émotion et en 

apprentissage. J’ai constaté la dureté des conditions de 

vie des enfants. Nous ne sommes qu’au début, tout reste 

encore à faire ! Mais je retiendrai de ce voyage l’engage-

ment des équipes World Vision Mongolie et la volonté des 

familles qui y travaillent d’améliorer les conditions de vie 

des enfants en priorité. » 

Annelise, Responsable Programme Mongolie, suite à 

son voyage sur place en mai dernier

Les besoins sont immenses et nous 

sommes la seule ONG sur place.

Parrainez un enfant maintenant  

en scannant ce QR Code.

Enfants et parents, acteurs au coeur  
du changement !

Pour rattraper les pertes d’apprentissage dues à la crise 

du Covid-19, en 2023, 468 parents ont suivi nos for-

mations à l’éducation positive et 3 675 adultes ont été 

informés sur la protection de l’enfance. Aujourd’hui, 33% 

des adolescents estiment que leur opinion est prise en 

compte dans les décisions, contre 3,5% en 2004. 

76,8% des jeunes de 12 à 18 ans déclarent avoir des 

relations positives avec leurs parents. La fréquence des 

punitions physiques et violences psychologiques est 

tombée à 11,2%, contre 36,7% en 2009. Les résultats 

sont très encourageants. Avec World Vision, ce sont les 

enfants et leur entourage qui sont les propres acteurs 

de leur changement étant de plus en plus nombreux à 

plaider cette cause auprès de ceux qui ne seraient pas 

encore convaincus.

Bor Undur, Mongolie

ASSURER LE BIEN-ÊTRE DES HABITANTS  
GRÂCE À L’AUGMENTATION DES REVENUS

Soumise à des conditions climatiques extrêmes, la population de la steppe mongole doit 
mettre en œuvre les mesures lui permettant de réguler ses sources de revenus.  

Notre action dans cette région vise également à renforcer la protection des plus jeunes.

Face au climat, la population de la steppe 
mongole s’adapte et protège ses jeunes.

Les hivers rigoureux impactent fortement les petits éle-

veurs de la région de Bor Undur, située à 330 km au sud-

est de la capitale Oulan-Bator. Notre programme couvre 

une vaste zone rurale et 3 villages regroupant environ 

66 000 habitants, visant à diversifier et sécuriser les re-

venus. Nous soutenons la création de groupes d’épargne 

et de petits commerces et aidons à l’amélioration de l’ha-

bitat, la construction d’étables résistantes au climat, et la 

fourniture de matériel pour la préparation du fourrage 

hivernal. En 2023, 85,7% des foyers ont pu couvrir leurs 

besoins alimentaires, contre 56,6% en 2004.

Compét it ion sport ive  
organisée par le programme

E t aussi
2 080 enfants
ont participé à au moins 2 évènements organisés 
dans le cadre du programme, au nombre desquels 
une compétition sportive.

ont été sensibilisées à la 
protection de l’environ-
nement et à la gestion 
des déchets.

ont été formées afin 
d’apporter un soutien 
au suivi des enfants 
parrainés.

30 
personnes

400 
personnes

Je suis membre du conseil des élèves de notre école. 

J’ai participé à des conférences, à un mini-parlement et  

à des campagnes. Je souhaite être une citoyenne active  

et aider d’autres femmes à faire entendre leur voix.  

World Vision a aidé beaucoup d’enfants comme moi  

à développer leur potentiel. » 

Misheelt, 16 ans

B I E N - Ê T R E  E T  P R O T E C T I O N  D E S  J E U N E SP ROJ E T  D E  D É V E LO P P E M E N T P R O J E T  D E  D É V E L O P P E M E N T

55,3%
des foyers disposent d’une 
source de revenus alternative, 
contre 26,8% en 2004.

La responsable du programme 
avec les habitant s
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Caminos de Esperanza, Salvador

BRISER LE CYCLE DES VIOLENCES POUR 
PROTÉGER LES POPULATIONS

Dans une région d’Amérique Centrale marquée par la pauvreté et les activités criminelles, 
nos actions sont principalement destinées à prévenir les violences domestiques, ainsi qu’à 

aider les jeunes à révéler et développer leurs potentiels.

Rompre le cycle de la violence avec  
« Caminos de Esperanza ».

Criminalité, violence, pauvreté... Au cœur de l’Amé-

rique centrale, le Salvador semble concentrer tous les 

problèmes. À l’extrême sud-est du pays, La Union est le 

théâtre de trafics et d’activités criminelles ponctuées par 

les règlements de compte entre gangs. Là-bas, les enfants 

et adolescents sont souvent victimes de violences. 

C’est la raison d’être « Caminos de esperanza » (Chemins 

de l’espoir), un programme fait pour aider les parents et 

permettre aux jeunes de se construire un avenir à l’écart 

de la criminalité.

A l’école de la tendresse.

Plusieurs méthodes sont proposées aux parents de 

jeunes enfants (jusqu’à 11 ans) ainsi que des programmes 

adressés aux adolescents et aux jeunes eux-mêmes, dès 

12 ans. En 2023, 588 parents ont participé aux ateliers 

« tendresse qui protège », en collaboration avec les 

acteurs locaux et conçus pour mettre un terme à la 

transmission transgénérationnelle de la violence. 2 066 

enfants et adolescents ont amélioré leurs aptitudes à 

la résolution des conflits, à l’empathie, à l’affirmation 

de soi et à la prise de décision. Les résultats ? 94% des 

adolescents et des jeunes font davantage confiance aux 

personnes qui s’occupent d’eux. 

Grâce aux programmes et aux activités 

proposés par World Vision, les enfants 

peuvent mieux exprimer leurs émotions, et se 

faire entendre par les adultes. »

Anderson, 13 ans.

E t aussi

ont reçu des équipements 
d’assainissement leur assu-
rant un approvisionnement 
en eau potable.

et 10 chariots pour  
personnes à mobilité  
réduite ont été fournis  
à des adultes handicapés.

familles
fauteuils 
roulants 41523

P R O T E C T I O N  D E S  E N FA N T S

98%
des adolescents et des jeunes 
de la zone couverte par notre 
programme expriment un espoir 
pour l’avenir.

(foyers ayant de faibles 
ressources) ont reçu des kits 
alimentaires de base.

92 enfants4 465
enfants
ont reçu des kits  
d’hygiène personnelle.

San Antonio, Bolivie

FAVORISER L’ACCÈS À L’EAU POTABLE, 
UN DÉFI VITAL POUR LE FUTUR

Notre programme ouvert en 2022 a consacré ses premiers efforts à la sécurité alimentaire, 
à l’accès à l’eau potable et à l’installation d’équipements sanitaires.

De premières avancées notables.

Au sud-est de la Bolivie, dans le département de Santa 

Cruz, notre programme couvre 21 villages accueillant 

environ 10 400 habitants. Pour aider les enfants à grandir 

en bonne santé et suivre un parcours scolaire normal, 

nos premières actions ont été principalement orientées 

vers l’amélioration de l’accès à l’eau potable et la santé 

nutritionnelle. 

Près d’un ménage sur quatre dispose désormais d’un 

accès suffisant à l’eau potable, contre 14% en 2022.  

47 femmes enceintes ou avec de jeunes enfants ont 

reçu des conseils sur la nutrition et la prévention des 

maladies infectieuses, et 536 enfants de moins de 5 ans 

bénéficient d’une alimentation diversifiée.

Nutrition et hygiène, à l’école aussi.

Pour favoriser la santé nutritionnelle des enfants et ado-

lescents, et dans le même temps lutter contre le décro-

chage scolaire, 1 531 élèves peuvent désormais prendre 

leur petit-déjeuner à l’école. Dans le même temps, nous 

avons construit ou rénové les installations sanitaires de 

plusieurs écoles, et consolidé les infrastructures quand 

cela était nécessaire. Près de 40% des établissements 

scolaires sont aujourd’hui dotés de toilettes et lave-mains, 

contre 25% en 2021.

Les enfant s sur leur nouvelle aire de jeux
L’accès à l’eau potable  

est une priorit é

E t aussi

ont accès à des espaces récréatifs sécurisés, grâce 
à la construction de 2 aires de jeux.

700 enfants

A C C È S  À  L’ E A U  P O TA B L E

É duquer les populat ions

ont été formés  
à de nouvelles pratiques 
agricoles.

19 producteurs1 958
enfants
ont reçu du  
matériel scolaire.

La pénurie alimentaire due à la sécheresse nous a 

fortement affectés. Grâce à l’aide de World Vision, au travail 

des parents et des enseignants, le projet de petit-déjeuner 

à l’école a permis aux enfants de continuer à avoir de bons 

résultats scolaires. » Jhair San, 10 ans

P ROJ E T  D E  D É V E LO P P E M E N T P R O J E T  D E  D É V E L O P P E M E N T

Le manager et les enfants du programme

2 8 Bâtir Ensemble 2 9Bâtir Ensemble



T É M O I G N A G E

Yembori, Bolivie

TRAVAILLER ENSEMBLE 
CONTRE LA PAUVRETÉ

Dans une région où près de 6 enfants sur 10 vivent en dessous du seuil d’extrême pauvreté, nos équipes ont 

consacré leurs premières actions au développement économique et à la santé des habitants.

Une première année et de nombreux défis.
Au sud de la Bolivie, notre programme Yembori (« travailler 

ensemble », en Guarani), s’est ouvert en mai 2022 dans le 

département de Santa Cruz, où la grande majorité de la 

population est confrontée à une insécurité alimentaire 

chronique, à la malnutrition, à un accès insuffisant à l’eau 

potable ainsi qu’au manque d’infrastructures sanitaires 

permettant de faire face efficacement aux maladies hy-

driques et infectieuses – dengue, paludisme, fièvre jaune...

L’heure de la récol t e du miel

Sortir de l’insécurité alimentaire.

En 2023, 100 ménages ont été formés à de nouvelles 

méthodes d’agriculture et d’élevage, et nos équipes ont pu 

fournir des outils et du matériel agricole afin d’améliorer 

la production. 500 familles ont bénéficié d’une amélio-

ration de l’alimentation en eau potable, et 8 familles très 

vulnérables ont reçu une aide alimentaire d’urgence ainsi 

que du matériel scolaire.

PA R R A I N  D ’ E N FA N T S  B O L I V I E N S

TÉMOIGNAGE DE   CRISTHIAN FERNANDEZ LEGUIA

3 1Bâtir ensemble

Parrain de plusieurs enfant s depuis plus d’un an.

A C C È S  À  L’ E A U  P O TA B L E  E T  S É C U R I T É  A L I M E N TA I R E

Grâce à la rénovation de l’internat, ma sœur 

jumelle et moi pouvons suivre les cours dans une 

classe adaptée à notre niveau, qui n’existe pas dans 

notre village. Nous faisons tout notre possible pour 

avoir plus tard un bon métier. » Yissu, 12 ans. 

peuvent désormais profiter 
d’une aire de jeux dédiée à leur 
renforcement psychomoteur 
et socio-émotionnel.

835
enfants

314
enfants

ont bénéficié de la  
rénovation de leur école.

ont participé aux micro-projets proposés dans 
le cadre de notre programme, comme la créa-
tion d’espaces récréatifs, artistiques et sportifs.

1 313 filles et garçons

E t aussi

P ROJ E T  D E  D É V E LO P P E M E N T

2 143
enfants (1 017 filles et 1 126 
garçons) sont inscrits dans notre 
programme de parrainage.

Ma visite en Bolivie ?  
Une expérience émouvante  
pour tous !

Depuis plus d’un an, je parraine deux filles 

Boliviennes, Miley, 11 ans et Alexa, 3 ans. 

Je suis d’origine bolivienne, mes parents 

habitent en Bolivie. En janvier 2024, je suis 

allé en Bolivie et j’ai décidé de rendre visite à 

mes 2 filleules avec ma famille, mes parents, 

ma sœur et mon frère.

C’était la fête pour tous !

Avec Miley et ses sœurs, les autorités et 

l’équipe de World Vision m’ont fait visiter les 

projets auxquels j’ai pu contribuer :  

construction d’une école primaire, mise en 

place d’un poste sanitaire et d’une aire  

de jeux pour les petits.

Je me suis rendu compte à quel point  

une petite contribution pour ma part  

représente une grande aide pour eux.

J’ai également pu constater l’engagement 

et les qualités humaines de l’équipe de 

World Vision face aux difficultés pour se 

rendre sur place (longs trajets, chemins 

ruraux accidentés).

Ma famille et moi avons passé une 

deuxième journée avec Alexa, ma petite 

filleule. Très timide au début ! 

Dès que je lui ai donné son petit cadeau, 

elle a commencé à jouer avec moi. »

CristhianAméliorer l'hygiène par l'eau potable

3 1Bâtir Ensemble3 0 Bâtir Ensemble



ALLER PLUS LOIN ET 
LANCER DES PROJETS 
ACCÉLÉRATEURS.

Des projets emblématiques  
de notre approche.

Des projets pour accélérer, avec le concours de 

toutes les parties prenantes.

Aider un enfant seul ne suffit pas. Celui-ci est dépendant de  

son environnement direct (sa famille, sa fratrie, sa communauté) 

et de son environnement indirect (les bénévoles, les autorités, 

son village, sans oublier les conditions de vie économiques et 

climatiques.

Comment le faisons-nous ? 
Seule une présence durable, avec une parfaite connaissance  

du terrain, par le terrain, permet de changer les choses.  

97% des équipes de World Vision sont directement issues  

des pays d’intervention.

Et c’est toute la force d’un réseau international présent depuis 

74 ans dans les pays : être capable de déployer des projets qui 

agissent globalement sur l’ensemble des causes, avec tous les 

partenaires locaux impliqués.

PARRAINAGE INDIVIDUEL  
ET COLLECTIF DES ENFANTS

Soutenu par des projets spécifiques sur les causes  
profondes (eau, alimentation, éducation) dans  

chaque pays dans la durée.

Soutien 
scolaire

Programme 
sanitaire

Alimentation 
saine

Insertion 
professionnelle

Accès à  
l’eau potable

Ces projets intégrés pour renforcer notre impact, nous les 

appelons des projets accélérateurs. Ils permettent, avec 

le parrainage d’enfants, de changer vraiment la donne sur 

place. Ci-après des programmes emblématiques.

Nos actions 
concrètes

N OT R E  M É T H O D E P R O J E T S  A C C É L É R AT E U R S

3 3Bâtir Ensemble3 2 Bâtir Ensemble



Histoires d’appel

APPRENDRE À LIRE 
AU SÉNÉGAL

EN 2 ANS

30,20 %

27,51 %

59,50 %

63,99 %

Enfants capables de lire

À Diokoul

Les progrès constatés

Taux de réussite à  
l’examen de fin de primaire

À Mabo

LE PROJET “UNLOCK LITERACY”, 
AVEC LA FONDATION PIERRE BELLON

Briser le cercle de l’illettrisme pour 
l’émancipation des enfants.

Depuis 2012, l’objectif est de développer l’apprentissage 

de la lecture à l’école pour les enfants du CP au CM2, 

avec 3 éléments clés :

 Environ 70 % des enfants de 10 ans dans le monde sont 

incapables de lire et de comprendre un texte simple ! Leur 

apprendre à lire pour les rendre autonomes avec l’aide 

de tous, c’est cela, le projet « Unlock Literacy ».

Je m’appelle Fatou, je suis en classe de CE1. 

J’aime le club de lecture, il m’a permis de mieux lire. Je 

n’ai plus de difficultés en classe. » Fatou 10 ans

Mais engager toutes les parties prenantes pour ce 
progrès, voilà le problème. 

C’est l’originalité de « Unlock Literacy » : travailler avec 

toutes les parties impliquées par l’apprentissage des 

enfants ! Accompagner les professeurs, les familles, 

les volontaires sur place, travailler de concert avec les 

autorités (mairie, préfecture, ministères), c’est ainsi que 

l’on peut agir efficacement pour la sensibilisation et le 

soutien des enfants.

L’évaluation du niveau de lecture des enfants.

La formation des professeurs sur  

l’enseignement de la lecture innovante.

La mise en place de clubs de lecture  

dans les villages.

1

2

3
Nous sommes très impressionnés. Il y a 6 ans en 

arrière, Diokoul tirait tout le département vers le bas avec 

de faibles effectifs dans les établissements et des résultats 

médiocres. Aujourd’hui nous voyons des résultats positifs ! 

Nous sommes fiers d’accompagner World Vision France 

depuis près de 6 ans maintenant, pour agir auprès des 

enfants de 6 à 11 ans afin qu’ils puissent améliorer leurs 

capacités de lecture et d’écriture afin de s’épanouir tout au 

long de leur scolarité. »

Anh-Mai Nguyen, Responsable du développement  

et des partenariats pour la Fondation Pierre Bellon

Un partenariat durable   
avec la Fondation Pierre Bellon.

Le projet a débuté au Sénégal à Diokoul. Devant le succès, 

la Fondation poursuit son soutien dans les zones rurales 

avoisinantes, à Missira Wadène et Maka Yopp.

L’Inspecteur de l’Éducation et de la Formation en chef de 

Kaffrine en témoigne :

EN 1 AN

P R O J E T S  A C C É L É R AT E U R SP R O J E T S  A C C É L É R AT E U R S U N L O C K  L I T E R A C Y S ’ É M A N C I P E R  PA R  L’ É D U C AT I O N

Formation des Enseignants

Engagement de tous dans  

des événements (clubs, camps)

Création de matériel pédagogique 

(banques de livres, supports de lecture)

Suivi des progrès du CP au CM2

Les piliers du programme
Scannez ce QR code pour  

soutenir l'éducation au Sénégal

3 4 Bâtir Ensemble 3 5Bâtir Ensemble



D É V E L O P P E R  L’ É C O N O M I E  D E S  H A B I TA N T SL’ O R  J A U N E  D E S  B O L I V I E N S

Un espoir renouvelé  
en misant sur la jeunesse.

Un exemple de résilience dans un 
contexte complexe.

L’expérience démontre combien la coopération locale, 

lorsqu’elle intègre le volet économique et sanitaire, peut 

produire un exemple de résilience aux impacts sociaux 

très importants.

Le projet a captivé les jeunes de Monteagudo, semant les 

graines d’un futur prometteur, avec l’engagement de tous : 

apiculteurs et institutions locales se sont mobilisés pour 

progresser ensemble dans le cadre d’un projet écono-

mique qui renforce aussi le lien social et la collaboration.

Le miel est un produit qui est de plus en plus 

demandé. La production nationale est essentiellement 

destinée à 100% à la consommation intérieure, par 

conséquent, les producteurs devraient augmenter 

considérablement le nombre de ruches.

Une bonne coordination a été réalisée entre les institu-

tions intervenantes, le soutien institutionnel a été très 

important, l’union entre l’Université, World Vision, le 

GAMM et l’EBA.

Le projet a suscité un grand intérêt, en particulier chez 

les jeunes. Avec les connaissances acquises, ils sont 

prêts à innover, à entreprendre ! »

Luis Fernando Villegas Peralta, Ingénieur  

technicien de santé du programme de Camiri

60 PETITS PRODUCTEURS APICOLES 
SOUTENUS À MONTEAGUDO

Monteagudo est la seconde ville la plus peuplée de la 

province de Hernando Siles en Bolivie. Là-bas, l’apiculture 

est une activité clé mais fragile, pour les femmes et les 

jeunes notamment.

Ressource clé depuis des temps ancestraux, l’apiculture 

fait face à des défis nombreux : méconnaissance des 

bonnes pratiques, des normes d’hygiène et qualité, 

manque de formation, contrebande, problèmes de 

commercialisation.

Pourquoi parler économie ici ? 

Pour soutenir le parrainage des enfants, les communautés 

locales doivent être autonomes. Aider les apiculteurs 

devient alors un levier économique, social et culturel.

Ce qui a été fait à Monteagudo l’an passé :

60 producteurs, répartis de façon équilibrée 

entre hommes et femmes, ont suivi une 

formation complète en apiculture.

Des équipements apicoles de qualité ont été 

fournis pour augmenter le nombre de ruches.

15 apiculteurs ont dans leur élevage des 

reines d’abeilles, diversifiant ainsi leur produc-

tion et enrichissant l’écosystème local.

Des formations en marketing et en commer-

cialisation pour renforcer l’autonomie et les 

débouchés locaux.

Histoires d’appel

SOUTENIR L’AUTONOMIE 
EN BOLIVIE

P R O J E T S  A C C É L É R AT E U R SP R O J E T S  A C C É L É R AT E U R S

Scannez ce QR code pour 

soutenir l'autonomie en Bolivie

3 6 Bâtir Ensemble 3 7Bâtir Ensemble
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 COURIR CONTRE UN 
FLÉAU SANITAIRE

« Urgent run », un projet pour  
sensibiliser et transformer les choses.

Courir peut changer des vies.

Les fonds collectés grâce à notre partenaire sont 

utilisés pour des projets qui transforment très 

concrètement la vie de milliers d’enfants et de 

famille. Chaque course est une étape vers un 

monde plus sain et digne, où l’eau est un bien !

Avec plus de 9 500 participants et 110 000 € 

récoltés depuis 9 ans, Urgent Run Paris a permis 

de financer des projets vitaux dans six pays 

africains : le Gabon, la Côte d’Ivoire, le Bénin, le 

Togo, Madagascar et le Sénégal.

Inscrivez-vous 
et participez à notre 
prochaine course 18/11

Enfant, je rêvais que mes parents  

rénovent une vieille ferme bretonne pour y accueillir  

des enfants venant de pays pauvres… 

Adulte, j’ai pu concrétiser ce rêve en devenant marraine. 

Il faut savoir que parrainer un enfant permet aussi 

à 4 autres de bénéficier d’une vie meilleure grâce à 

World Vision France.  

Aujourd’hui, je parraine 7 enfants.

Mon engagement vis-à-vis des enfants est primordial :  

je tiens fondamentalement à les accompagner  

jusqu’à leur bac. Il y a 15 ans, j’ai fait confiance à World 

Vision France. Mais c’est lors de mes voyages  

au Mali, au Sénégal, et récemment au Kenya que  

j’ai vu l’impact direct. 

Voir des petites filles obligées de suspendre  

leur scolarité faute de toilettes adéquates m’a  

profondément interpellée.

Pour moi, il est inconcevable qu’elles renoncent à 

leur éducation pour une question de règles. Quand 

l’association m’a demandé de présenter un projet pour 

construire des toilettes dans des écoles lors d’une 

soirée caritative, je n’ai pas hésité !

Je me sens utile en parrainant et en témoignant.

J’ai la chance d’avoir une vie personnelle et profession-

nelle épanouissante mais contribuer au bien-être des 

autres, directement ou indirectement, est un véritable 

bonus. Cela fait plus de 10 ans que je recommande 

World Vision France. Je compte bien continuer ! »

Beryl

Témoignagne de Beryl,  Marraine  
de 7 enfants avec World Vision France. 

U R G E N T  R U N FAV O R I S E R  L’A C C È S  À  L’ E A U  P O TA B L E

L’ABSE NCE DE TOILETTES, UN FLÉAU 
SANITAIRE ET SOCIAL DÉSASTREUX 

Dans les pays en voie de développement, l’eau 

potable est un sujet criant d’urgence. Et dans ce 

cadre, disposer de toilettes est un enjeu majeur 

de santé publique.

On estime qu’environ 2,6 milliards de personnes 

dans le monde n’ont pas accès à des toilettes. 

Ce sont 1000 enfants de moins de 8 ans qui – par 

jour – meurent de maladies diarrhéiques.

Quels sont les impacts pour les enfants et les 
communautés locales ?

la réduction de l’exposition à l’eau contaminée 

agit directement sur la mortalité infantile et la 

croissance des enfants ainsi que les conditions de 

santé de toutes les familles avoisinantes.

des installations sanitaires adéquates permettent 

aux filles de poursuivre leur scolarité sans inter-

ruption, y compris pendant leurs règles.

la sensibilisation et la formation permettent aux 

jeunes filles de mieux gérer leur hygiène avec 

dignité et d’en parler à leurs parents.

on dénombre 6 000 personnes dont 3 060 

femmes et 2 160 enfants qui ont pu bénéficier 

de ce progrès.

Amélioration de la santé quotidienne 

par une eau potable :

Réduction du décrochage scolaire des filles :

Amélioration de la gestion  

de l’hygiène menstruelle :

Indirectement,

P R O J E T S  A C C É L É R AT E U R SP R O J E T S  A C C É L É R AT E U R S
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VOUS POUVEZ AIDER  
À UN CHANGEMENT,  
POUR DE BON.

Chaque enfant mérite de grandir en sécurité, 

en bonne santé pour qu’un jour, il devienne 

acteur à son tour de son monde. 

Votre engagement peut continuer de faire 

une différence.

COMMENT 
NOUS SOUTENIR

1. Parrainez un Enfant et soutenez ses 
chances de grandir.

En devenant parrain ou marraine, vous 

soutenez un enfant mais aussi ceux qui l’en-

tourent ainsi que les projets qui renforcent 

ses conditions de vie et son futur :

Découvrez les histoires des enfants et 

choisissez celle qui vous touche le plus.

Faites un don mensuel pour assurer un 

soutien régulier à l’enfant et son entourage.

Recevez des nouvelles régulières et mesu-

rez l’impact de votre aide.

Retrouvez nos projets à financer  

en ce moment sur notre site  

www.worldvision.fr  

ou scannez le QR code avec votre 

téléphone portable.

2. Financez un projet accélérateur 
de changement.

3. Devenez ambassadeur pour  
World Vision France ! 

Soulager et transformer, voilà notre impact.  

En soutenant un projet accélérateur, en com-

plément ou non du parrainage d’un enfant, 

vous pouvez aider à changer la donne : 

Aidez à construire des écoles, des centres de 

santé et des puits d’eau potable.

Améliorer les conditions de vie cruciales pour 

l’eau, la santé, le climat. 

World Vision existe depuis 74 ans dans le 

monde et plus de 20 ans en France. C’est 

beaucoup mais nous avons besoin de nous 

faire connaître. Votre voix compte :

Vous êtes présent sur les réseaux sociaux ? 

Abonnez-vous et partagez.

Mettez en place des soirées de collectes de 

dons ou des événements.

Diffusez autour de vous des courriers, bro-

chures, documents de qualité. 

PA R R A I N A G E  D E S  E N FA N T S  D E  B O L I V I ET É M O I G N A G E

Samir Alberto Ramos Martinez,  
Responsable de Caminos de Esperanza  

au Salvador

Cette année, les enfants ont considéra-

blement amélioré leur qualité de vie, ils sont 

désormais plus résilients, mieux armés face aux 

difficultés. 

Cela progresse aussi au sein de toute la commu-

nauté, car les autorités et divers responsables 

s’organisent mieux pour le bien-être des enfants. 

Mon rêve est que tous les efforts déployés par 

le programme et tout l’amour que vous avez 

manifesté se poursuivent dans le temps ; que 

les pères, les mères et les soignants puissent 

continuer ce travail en faveur des enfants. »

Benoit Corbin,  
Directeur de la philanthropie à Paris

Soutenir les projets accélérateurs de World 

Vision est une expérience enrichissante qui 

combine innovation, impact social et dévelop-

pement durable. 

J’ai eu la chance de constater moi-même 

le travail colossal au Kenya avec le projet  

“Kenya Big Dream” : 

423 000 bénéficiaires directs et 1 million de 

bénéficiaires indirects. Chez World Vision, 

nous croyons que chacun peut apporter un 

changement réel et durable. Rejoignez notre 

mission pour transformer des vies et des 

communautés entières.  

Ensemble nous ferons la différence ! »

Margot Casari,  
Responsable de programme Bolivie à Paris

Le travail effectué sur le terrain est titanesque. 

Nos collègues ne reculent devant aucune diffi-

culté, avec pugnacité et humanité. Aller sur place 

permet de se rendre compte vraiment de l’am-

pleur du travail à mener… Mais quelle émotion 

de rencontrer enfin les équipes boliviennes avec 

lesquelles j’échange chaque jour et les bénéfi-

ciaires aussi !

L’eau est une problématique majeure dans nos 

programmes de Bolivie. 

NOS ÉQUIPES TÉMOIGNENTS DE LEURS ACTIONS
et de leurs progrès pour le bien-être des enfant s

S O U T E N I R  N O S  A C T I O N S D E V E N E Z  PA R R A I N
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J’ai décidé il y a 9 ans d’adhérer à Vision du Monde.* 

J’ai été parrain pendant 5 ans d’un petit malien et je 

parraine depuis 4 ans une petite fille de Mongolie du nom 

d’Arunzahia. Je décide de mon vivant de léguer la quotité 

disponible de mes biens à Vision du Monde, dans le respect 

du droit des successions et des libéralités. J’ai beaucoup 

donné dans ma vie et je veux en faire profiter les enfants du 

monde qui en ont besoin par l’intermédiaire de Vision du 

Monde, et cela bien entendu à mon décès. »

Robert B.

Le plaidoyer pour la protection  
de l’enfance.

Nous nous engageons activement dans la protection de 

l’enfance en collaboration avec des coalitions comme le 

Groupe Enfance de la Coordination Humanitaire et Déve-

loppement (CHD). Le but ? Faire progresser les politiques 

publiques pour les droits de l’enfant à l’international.

La sensibilisation contre les violences 
faites aux enfants.

Sous l’égide de la Fondation pour l’enfance, la fondation 

Vision du Monde créée en 2015 agit au travers de cam-

pagnes de sensibilisation pour informer les enfants et leur 

entourage sur leurs droits et les effets dévastateurs des 

violences physiques, intellectuelles, morales, psychiques. 

Cela passe aussi par des ateliers éducatifs et le soutien 

notamment depuis 2020 à l’association Les Papillons.

Benoit Corbin - benoit.corbin@worldvision.fr

La prise de parole dans les médias.

L’association est très présente dans les médias en France, 

notamment pour attirer l’attention du public sur les 

questions alimentaires (précarisation des étudiants), les 

violences faites aux enfants grâce à la mise en valeur 

de projets accélérateurs. Au sein de notre équipe, c’est 

Raphaele Vauconsant qui coordonne la communication 

et les relations avec les journalistes.

Raphaele Vauconsant 
raphaele.vauconsant@worldvision.fr

Agir sur le terrain pour les enfants est 

notre priorité. Mais la sensibilisation, 

en particulier sur les violences faites 

aux enfants et leurs droits, est une  

pédagogie essentielle à faire !

Vous désirez transmettre tout ou 

une partie de votre patrimoine 

aux enfants du monde ?

Comment le faisons-nous ?

SENSIBILISER SUR LES VIOLENCES 
FAITES AUX ENFANTS

UN MEILLEUR  
AVENIR EN HÉRITAGE

Depuis juillet 2011, World Vision France  est habilitée, 

par le biais de sa fondation et de son fonds de dotation, à 

recevoir legs, donation et assurance vie pour soutenir la 

cause des enfants.

3 possibilit és s’offrent à vous

Le legs

Tout en conservant vos biens de 

votre vivant, le legs vous permet 

de donner tout ou partie de votre 

patrimoine après votre décès.

Cette démarche nécessite de 

rédiger un testament.

3

La donation & le don

Consiste à transmettre 

un bien de son vivant, de 

manière irrévocable et avec 

effet immédiat.

Cette démarche nécessite de 

passer par le notaire.

2

L’assurance vie

Vous permet de transmettre 

un capital et de donner  

dans la durée un sens  

à votre épargne.

Cette démarche ne nécessite 

pas de rédiger de testament.

1

La sensibilisation contre les violences 
faites aux enfants.

L’association peut vous accompagner dans votre 

réflexion et vos démarches pour un legs sur mesure. 

Prenez contact dès maintenant avec nos experts :

En ligne sur worldvision.fr/demande-de-contact

En nous contactant au 01 49 49 11 12

S O U T E N I R  N O S  A C T I O N S D E V E N I R  PA R R A I N S O U T E N I R  N O S  A C T I O N SP R É V OYA N C E  E T  D O N AT I O N

Pourquoi nous faire confiance ? 
En 2020, World Vision France a obtenu le label 

Don en Confiance, organisme de labelli-

sation et de contrôle des associations et 

fondations faisant appel aux dons, qui 

reflète les critères élevés de transpa-

rence financière et de rigueur de gestion.

Chaque année, nos comptes sont contrôlés 

par le cabinet Mazars en France et par KPMG à l’interna-

tional, puis rendus publics.

*World Vision France
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MERCI à nos ambassadeurs

Merci à Flavie Flament qui répond à l’appel dès qu’elle le peut  

pour animer des événements ou représenter l’association.

Et merci à Alex Vizorek pour sa participation active  

également lors de la soirée du 20 novembre dernier !

Merci à euxMerci Rémy Cabella Merci Iris Mittenaere

qui après avoir voyagé au Sénégal à ses 

frais, a décidé de parrainer  

3 enfants, et de financer un projet  

à Hanene, au Sénégal !

Pour son parrainage de 2 enfants et sa 

communication auprès de sa communauté 

d’abonnés pour faire découvrir nos actions.

R E M E R C I E M E N T SR E M E R C I E M E N T S À  N O S  A M B A S S A D E U R S P O U R  L E U R  I M P L I C AT I O N
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MERCI MERCIà ceux qui s’engagent en finançant des projetsÀ nos partenaires

pour son soutien indéfectible sur 

l’urgence et l’accès à l’eau.

qui depuis 3 ans crée un T-shirt et reverse 

l’intégralité des bénéfices à l’association 

pour les droits des filles.

Merci à la Fondation groupe EDF

Merci à Morgan

Merci à nos partenaires institutionnels

Merci à ceux

Merci à Group M (Mediacom)

Merci aux régies publicitaires

qui nous offrent gracieusement de leur temps et leurs 

compétences pour nous aider à nous faire connaître. 

et son équipe qui, chaque année, se mobilise pour 

trouver des espaces gracieux en TV, à la radio, en 

Presse, en Digital, en Affichage !

qui nous suivent chaque année.

Merci à l’agence Steve

qui croit en nous et en nos actions et qui crée 

des campagnes, toujours plus belles et plus 

impactantes depuis plus de 5 ans.

Campagne « les immontrables »

R E M E R C I E M E N T SR E M E R C I E M E N T S A U X  PA R T E N A R I AT S E T  À  N O S  M É C È N E S

Merci à Didier Rosière
qui nous a aidés dans l’écriture de ce Bâtir Ensemble.

Et merci aussi
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MERCI À TOUS CEUXSans qui rien ne pourrait fonctionner

Merci à toute l'équipe Merci infiniment à nos généreux parrains,  
marraines, donateurs, grands donateurs

Merci à nos administrateurs

À nos bénévoles  

(Françoise, Marie-Noelle, Marie Christine, Claudia, Maya et Lucie...), 

Aux stagiaires qui sont venus prêter main forte, 

Aux alternants et salariés engagés,

et bien évidemment à nos collègues sur le terrain qui font un merveilleux travail  

en permettent de concrétiser les fonds en actions,

Sans vous, nous ne pourrions pas construire et suivre les projets, les promouvoir, 

trouver des donateurs, les financer, traiter les dons et les affecter aux bons projets.

Sans vous, sans vos dons, rien ne serait possible.

Denis Bataille, Président du Conseil d’Administration

Brigitte Bourgoin, Vice-présidente

Delphine Saulière d’Izarny, Secrétaire

Guillaume Meheut, Trésorier

Jean Baptiste Kamaté, Représentant Word Vision International

Pierre Hunault, Administrateur

Edouard Sabatié-Garat, Administrateur

Odile Texier, Administratrice

Didier Arminjon, Administrateur

Bruno Keller, Administrateur

R E M E R C I E M E N T SR E M E R C I E M E N T S À  N O S  B É N É V O L E S  E T  D O N AT E U R S P O U R  L E U R  G É N É R O S I T É  E T  L E U R  A I D E  A U  Q U O T I D I E N
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Les réalisations majeures incluent des projets de déve-

loppement durable et de secours d’urgence, impactant 

positivement des milliers de vies. 

Les donateurs peuvent suivre l’impact de leurs contribu-

tions à travers des rapports réguliers et des newsletters. 

En 2023, World Vision France a renforcé ses actions 

avec des projets ambitieux sur l’éducation, la santé et la 

nutrition et le développement économique pour avoir un 

effet combiné et mieux protéger les enfants.

CHIFFRES COLLECTES  
& UTILISATIONS

CONTRÔLE ET TRANSPARENCE

World Vision est particulièrement 

présente dans certains pays,

comme le Sénégal, la Bolivie et 

le Vietnam, grâce aux nombreux 

programmes de parrainage, mais 

aussi en Syrie grâce à notre réponse 

d’urgence en lien avec le Ministère 

des Affaires Etrangères (CDCS).
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Nous certifions que les comptes annuels sont, au regard des règles et 

principes comptables français, réguliers et sincères et donnent une image fidèle 

du résultat des opérations de l’exercice écoulé ainsi que de la situation financière 

et du patrimoine de l’association à la fin de cet exercice. »

Extrait du rapport du commissaire aux comptes pour l’année 2023,   

Paris - La Défense, le 25/03/2024

World Vision France (Vision du Monde) a obtenu le label  

Don en Confiance et s’engage à respecter ses principes  

de transparence financière et de rigueur de gestion.

U N  C O N T R Ô L E  F O R T  À  C H AQ U E  É TA P EC O L L E C T E  2 0 2 3 U T I L I S AT I O N  D E  N O S  F O N D S D O N  E N  C O N F I A N C E  E T  S É C U R I T É

10.136 K€

Plus de 82% des fonds collectés en France sont dédiés directement 

aux missions sociales.

CONTRÔLE DE L’UTILISATION  
DES DONS

Ses comptes en France sont contrôlés et validés par le 

cabinet Mazars, et les comptes du réseau international 

par le cabinet KPMG. Des audits internes sont réguliè-

rement menés par les équipes de World 

Vision International (Peer review, Risk 

internal audit). Ces contrôles concernent 

également les programmes sur le terrain.

La publication des comptes de World 

Vision International respecte la norme internatio-

nale IATI (International Aid Transparency Initiative) 

et World Vision International appartient au réseau 

Accountable Now, qui regroupe des organisations 

civiles respectant des standards communs de res-

ponsabilité et de transparence (Global Standard for 

Civil Society Organisations). World Vision Internatio-

nal publie tous les ans un rapport de responsabilité  

(Accountability Update).

GOUVERNANCE

Le conseil d’administration est composé de onze 

membres, tous bénévoles.

 Leur mandat est de trois ans, renouvelable une fois après 

accord du conseil d’administration exprimé par un vote 

à bulletin secret. Exceptionnellement, les mandats des 

membres peuvent être renouvelés pour un troisième 

mandat, selon le même procédé. 

Le conseil d’administration élit en son sein, pour 

trois ans, un président, un vice-président, un secré-

taire et un trésorier. Le conseil d’administration de 

World Vision France valide la stratégie et le budget 

du bureau français. Il délègue la responsabilité de la 

mise en œuvre opérationnelle à la directrice générale,  

Camille Romain-des Boscs.

MODÈLE ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
DE RÉSERVE

La générosité du public représente en 2023 80% de la 

collecte de World Vision France.

90% de ces revenus sont récurrents, ce qui confère à nos 

ressources une stabilité précieuse pour tenir nos engage-

ments et mettre en œuvre nos projets dans les contextes 

vulnérables où nous opérons. Les fonds propres (621 867 €)  

représentent 26% du total du bilan et constituent des ré-

serves permettant le financement de l’activité courante, 

notamment en cas de chute brutale des dons. 

La politique de réserve a pour objectif de réduire la 

fragilité de l’association, voire d’éviter sa défaillance, en 

définissant une surface financière suffisante par rapport 

à ses besoins de financement et aux aléas de son activité.

Les fonds propres, qui figurent au passif du bilan dans 

les comptes annuels, sont représentatifs de l’épargne 

accumulée par l’association au cours de son existence.Le 

recours à ces réserves doit être approuvé par le conseil 

d’administration de World Vision France.
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World Vision France  

41 rue de Croulebarbe 75013 – Paris

01 49 49 11 12 – www.worldvision.fr C
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REJOIGNEZ   
NOTRE MOUVEMENT
pour parrainer 1 000 filles


